HÉTÉROCÈRES NOUVEAUX de L’AMÉRIQUE du SUD 

par Paul Dogiiîii. 

GrEOMETRIDÆ 

Lissochlora sanguinipunctata n. sp. — 24 mi!l. — Ailes 
d’un vert tendre, les points discocellulaires rouge brique et une 
ligne transversale commune, blanche, extracellulaire, à peine 
sinueuse et assez parallèle aux bords terminaux; inférieures possé¬ 
dant une seconde ligne, extrabasilaire, arrondie; supérieures avec 
la côte finement blanche; les franges blanches et point de liséré aux 
bords terminaux qui restent verts. Dessous vert blanchâtre ne lais¬ 
sant voir les dessins du dessus qu’en transparence, la côte des supé¬ 
rieures légèrement rosée. Palpes vert rosé; front blanc à la base, 
puis rosé; vertex (entre les antennes) blanc; collier et ptérygodes 
vert tendre avec quelques poils blancs en bordure; thorax vert; 
dessus de l’abdomen vert à la base, puis blanchissant, l’anus blanc, 
le premier anneau garni d’une épaisse touffe de poils blancs fine¬ 
ment lisérée de rosé en avant. 

Tucuman; une $. 

Ptychopoda muscilineata n. sp. — 14 mill. — Les quatre 
ailes blanches, les supérieures très légèrement teintées de paille 
pâle, la côte largement rosé pâle et semée de quelques atomes 
noirs; les ailes traversées par quatre lignes communes, brun 
mousse, à peu près également écartées l’une de l’autre, plus large¬ 
ment marquées au départ de la côte des supérieures, savoir : une 
extrabasilaire arrondie extérieurement; une médiane bien ondulée; 
une subterminale chevronnée sur 2, 3, 4 et 6 des supérieures, ren¬ 
trant intérieurement entre 4 et 6 aux inférieures; une terminale; la 
frange blanche, jaunâtre à l’apex des premières ailes. Dessous blanc, 
la côte et la région costale des premières ailes sablées de noir dans 
les deux premiers tiers, sans dessins, sauf quelques rappels par 
transparence des lignes du dessus. Front noir; vertex et thorax 
blanc jaunâtre ; dessus de l’abdomen blanc. 

Tucuman; un çf. 

Cette espèce est dessinée comme Macouma Schs, mais elle est 
plus petite, les lignes sont différentes et les bords terminaux restent 
purs. 

Epirrhoe auritacta n. sp. — 27 mill. — Dessus des supé¬ 
rieures gris d’ardoise à reflets jaune-vert pâle, traversé par une série 
de fines lignes noires, basilaires et extrabasilaires (ces dernières 
s’agglomérant dans la cellule et sur la sous-médiane) ondulées, 
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puis extracellulaires, ondulées et dentées extérieurement; c’est 
entre ces lignes, dans la région discocellulaire, que se trouve la zone 
où le reflet jaune pâle est le plus constant; au delà des lignes noires, 
c’est-à-dire dans le dernier tiers, l’aile est traversée par des lignes 
coupées indistinctes, quelques noires qui ne laissent des traces (pie 
sur les nervures et quelques blanches fines et discontinues; on 
remarque une accumulation subapicale d’écailles noires, enfin, 
l’extrémité des nervures teintée de jaune vert est à cheval sur un 
petit chevron terminal noir; franges grises. Dessus des inférieures 
grisâtre pâle traversé par de fines lignes plus sombres avec une 
ombre subterminale et la frange concolore. Dessous des quatre ailes 
grisâtre, les supérieures plus sombres avec les deux premiers tiers 
sans dessins, un petit point discocellulaire et quelques commence¬ 
ments de lignes au delà; les inférieures avec le point suivi d’une 
série de fines lignes continues, la dernière des extracellulaires plus 
marquée aux quatre ailes; les franges concolores. 

Angasmarca, Pérou; deux çftf. 

Xanthorhoe? suffocata n. sp. — 27 mill. — Supérieures 
avec le premier quart roux traversé par une première ligne arron¬ 
die, peu distincte; la région terminale également rousse, ombrée de 
gris foncé sur les nervures et le long du bord terminal, sauf à l’apex; 
la région médiane formant une large bande transversale, à peine 
arrondie et bordée de noir avec un filet blanc intérieurement, den¬ 
tée, bien coudée entre 3 et 4 et également bordée de noir et lisérée 
de blanc extérieurement; cette bande en contient une plus petite, 
gris foncé, dans sa partie interne, également à bord droit intérieu¬ 
rement et bord bien denté extérieurement, faisant saillie plus large 
en dehors de la discocellulaire qui est marquée d’un trait noir et 
qu’elle englobe; la frange grise. Inférieures grisâtres avec une 
bande médiane arrondie et une ombre terminale sur lesquelles se 
retrouvent de fines lignes blanches indistinctes; la frange concolore. 
Dessous grisâtre teinté de rougeâtre dans les régions subapicales, 
les supérieures avec un point discocellulaire bien marqué, suivi 
immédiatement de trois lignes parallèles, les inférieures avec ces 
mêmes lignes, mais la première passant sur le point, également 
bien marqué. Supérieures possédant en outre des petits points sub¬ 
terminaux clairs entre les nervures, celui entre 3 et 4 très gros. 
Tête et thorax roux, corps et pattes gris, les tarses annelés de 
clair. 

Tucuman; une $. 

Anapalta ruficorpus n. sp. — 29 mill. — Dessus des supé¬ 
rieures gris brun à reflets verdâtres, notamment au bord terminal et 
à la côte, traversé par de nombreuses lignes noirâtres, ondulées et 
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parallèles, formant une bande extrabasilaire, une bande antémé- 
diaue formée de trois lignes et bien coudée sur la naissance de 2 
et une bande extracellulaire formée de quatre lignes et coudée entre 
3 et 4 extérieurement, rentrant sur 2, où elle touche presque la 
seconde ligne; entre ces deux lignes le fond, terre d’ombre, contient 
dans son milieu supérieur la trace d’un petit point discocellulaire; 
la dernière partie de l’aile a une bordure verdâtre, une ligne subler- 
minale pâle discontinue et un fin liséré terminal noir. Frange gris 
brun. Inférieures blanches avec les traces de plusieurs départs de 
lignes grisâtres le long du bord abdominal, une subterminale et 
une terminale très légèrement indiquées et un fin liséré; la frange 
blanche. Dessous des supérieures blanchâtre, avec un petit point 
discocellulaire suivi de quatre commencements de lignes à la côte, 
le plus extérieur coudé entre 3 et 4 et descendant jusqu’au pli sous- 
médian, cette ligne suivie d’une bande couleur du fond puis d’une 
ombre apicale noire très large n’atteignant pas la 4 et descendant en 
une fine ligne sur l’angle interne, l’apex pointé de clair. Desssous 
des inférieures blanchâtre, avec le point suivi de trois fines lignes 
arrondies, en partie interrompues. Frange blanchâtre, noire à la 
tache apicale des premières ailes. Ptérygodes brun verdâtre; tête, 
thorax et dessus de l’abdomen rougeâtres. 

Tucuman ; un çf• 

Hammaptera subvinosa n. sp. — 27 mill. — Supérieures 
avec les trois premiers cinquièmes brun noir lisérés extérieurement 
de blanc, bien dentés entre 3 et 4 et contenant une bande extrabasi¬ 
laire transversale et une petite bande costale descendant sur la dis¬ 
cocellulaire à peine plus claires et comme fondues dans le fond, mais 
à reflets vineux; région terminale plus claire, également à reflets 
vineux, traversée par de fines lignes ondulées noires, parallèles et 
suivant immédiatement le liséré blanc, puis par une ligne subtermi¬ 
nale blanche parallèle au bord, régulièrement dentée et marquée de 
noir intérieurement; chaque nervure à cheval sur un trait terminal 
noir qu’elle coupe; frange couleur du fond. Dessus des inférieures 
blanc argenté, la frange blanche coupée de noir de chaque côté des 
nervures 2,3 et 4. Dessous des supérieures rappelant le dessus, mais 
en tons pâles éteints laissant voir un point discocellulaire, la bande 
subterminale claire; dessous des inférieures avec quelques atomes 
teintés sur l’emplacement des lignes et un point bien marqué. 

Tucuman; unçf. 

Cette espèce rappelle en plus sombre notre picata Hb. euro¬ 
péenne. 

Eriopygidia euphemia n. sp. — 29 mill. — Supérieures avec 
le premier quart gris roussâtre, le quart terminal gris violacé et 
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toute la partie centrale blanche traversée par de fines lignes grises, 
les premières ondulées et peu infléchies, les secondes, extérieures 
à la cellule, chevronnées et fortement coudées extérieurement, ainsi 
d’ailleurs que la zone blanche, entre .3 et 4; la bande suivant immé¬ 
diatement la cellule et formant le milieu de la zone blanche légère¬ 
ment estompée de gris et passant sur le point discocellulaire; la 
côte coupée par divers commencements de lignes noires; bord ter¬ 
minal orné à l’extrémité des nervures de chevrons noirs peu dis¬ 
tincts émettant une touffe de poils roussâtres dans la frange, qui est 
blanche. Dessus des inférieures blanc avec une très légère ombre 
subterminale à l’angle et quelques poils grisâtres à l’extrémité des 
nervures; frange blanche. Dessous des premières ailes grisâtre 
pâle avec une bande extracellulaire pâle coudée entre 3 et 4 et le 
rappel indistinct du point discocellulaire; dessous des inférieures 
grisâtre plus claire avec une bande centrale arrondie pâle, bordée 
intérieurement d’une ombre très légère continue et extérieurement 
d’une série de petites ombres nervurales. Palpes et extrémités des 
pattes coupés de brun et de blanchâtre ; thorax gris roussâtre; des¬ 
sus des segments abdominaux bruns lisérés de blanc. 

Loja, Equateur; un çf. 

Psaliodes bistrigata n. sp. — 18 mill. — Dessus des supé¬ 
rieures brun rougeâtre semé d’écailles noires et traversé par deux 
bandes blanches bordées de chaque côté de noir; la première, anté- 
médiane, n’atteignant pas la côte; la seconde, quittant le bord 
interne au troisième quart, légèrement oblique extérieurement et 
infléchie entre 3 et 5; nervures en partie noires dans la région ter¬ 
minale et finissant sur un tout petit point blanc parfois peu visible; 
frange noire à extrémité blanche. Inférieures blanches avec une 
ombre terminale brun rougeâtre pâle, les nervures pointillées de 
blanc h leur extrémité, un fin liséré noirâtre et la franche blanche 
coupée de poils teintés. Dessous des supérieures comme le dessus, 
des inférieures sablé avec une large bande extracellulaire droite 
plus claire. 

Pereira, Gauca, Colombie; un çf. 

Rhopalodes viriduiaria n. sp. —- 30 et 31 mill. — Dessus des 
supérieures blanc verdâtre traversé par une foule de lignes vert 
mousse, fines, fragmentées, ondulées, parallèles, qu’il est impos¬ 
sible de suivre en détail. Ces lignes s’accumulent un peu sur rem¬ 
placement des lignes ordinaires et forment ainsi comme des bandes 
transversales, d’ailleurs très peu nettes, extrabasilaire, antémé- 
diane, extracellulaire et subterminale. Celte dernière laisse en pas¬ 
sant une accumulation d’écailles entre 4 et 6 formant une petite 
tache; le bord terminal est liséré de vert mousse entre les nervures 
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et celles-ci émettent un point vert dans la frange, qui est blanc ver¬ 
dâtre comme le fond. Dessus des inférieures et dessous des quatre 
ailes blanc très légèrement teinté de verdâtre par les dessins qui 
sont : aux inférieures, un tout petit point cellulaire suivi de plu¬ 
sieurs lignes parallèles, diffuses, et d’un liséré terminal; aux supé¬ 
rieures, le rappel d'une partie des lignes du dessus vues comme en 
transparence; tous ces dessins d'ailleurs à peine indiqués et 
comme fondus dans le fond. Pattes blanches coupées de vert 
mousse; tète et thorax vert mousse semé de poils blancs; dessus de 
l’abdomen blanc verdâtre. 

Punta Arenas, Chili; un çf et deux $$. 

Rhopalodes fragmentata n. sp. — 24 et 25 mill. —Tête, collier, 
thorax et dessus des supérieures vert pâle, ces dernières traversées 
par une série de lignes noires fragmentées, coupées de lignes et 
taches blanches. Deux points noirs à la base de l’aile, puis vient une 
ligne extrabasilaire noire ininterrompue, suivie d’un trait central 
noir, les lignes noires fragmentées du milieu formant une large 
bande médiane bien coudée extérieurement sur 4 et 7, à centre vert 
coupé de blanc et contenant le point cellulaire noir; cette bande est 
bordée de chaque côté d’une fine ligne blanche, enfin, une fine sub¬ 
terminale blanche est accompagnée des deux côtés de fragments 
noirs; la côte est presque entièrement coupée de noir et de blanc; 
bord terminal vert, sauf sous l’apex; nervure 1, bord interne et 
frange blancs entrecoupés de noir; collier et thorax coupés de blanc 
et de noir. Dessus des inférieures blanc crémeux avec un trait dis¬ 
cocellulaire noirâtre et l’indication de trois lignes diffuses, extracel¬ 
lulaire, subterminale et terminale, plus nettement dessinées en 
dessous qu’en dessus ; la frange concolore coupée de quelques poils 
noirâtres. Le dessous des premières ailes blanchâtre avec les dessins 
du dessus, non plus nets et fragmentés mais continus et dilués, le 
bord terminal entièrement envahi par une ombre noire sur laquelle 
se détache une ligne subterminale de points nervuraux blancs. 
Franges blanches coupées de noir. Pattes coupées de noir et de 
blanc; abdomen blanchâtre, les premiers anneaux avec un point 
dorsal noir. 

Punta Arenas, Chili; deux cfcf- 

Rhopalodes? radiata n. sp. — 21 à 28 mill. — Jolie petite 
espèce, bien distincte de toutes celles que je connais, à ailes supé¬ 
rieures larges, l’apex assez acuminé, les inférieures petites, d’un 
blanc pur brillant avec leur frange concolore. Les premières ailes 
d’un blanc, légèrement grisâtre, brillant, les dessins formés par un 
lavis d’éçailles grises et noires coupant l’aile par trois lignes longi¬ 
tudinales droites; la première également large dans toute sa Ion- 
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gueur, costale et descendant jusqu'au pli cellulaire; la seconde, 
médiane, mince, juste sous la cellule; la troisième, également 
mince, accompagnant le bord interne; le bord terminal finement 
liséré d’écailles noires. Frange des supérieures mêlée de quelques 
poils noirs dans la première moitié, puis blanche. Palpes à dessous 
blanc; tête, thorax et dessus du corps garnis d’écailles grises et 
noires, le ventre plus pâle. 

Angasmarca, Pérou; une série çf et $. 

Cette espèce a tout à fait l’aspect d ’Aspilates? Niveipennaria Mssn 
(pl. 9, fig. 17), mais en plus petit, avec des inférieures plus petites 
et plus allongées et la ligne médiane en plus aux premières ailes. 

Tephroclystia furvipennis n. sp. — 16 mill. — Dessus des 
supérieures fauve, la côte largement noirâtre; un point discocellu¬ 
laire noir bien marqué; nervures en partie teintées de noirâtre; 
une ligne subterminale noirâtre accompagnée de blanc bien paral¬ 
lèle au bord; un liséré terminal noir coupé par les nervures; la 
frange gris blanchâtre. Inférieures et franges blanc grisâtre, sans 
dessins apparents, les bords abdominaux et terminaux sablés 
d’atomes noirs. Dessous grisâtre sans autres dessins que des points 
discocellulaires peu nets. 

Tucuman; un çf. 

Cette espèce se placera auprès de T. rivaria Schs. 

Tephroclystia semilugens n. sp. — 20 et 21 mill. — Dessus 
des ailes gris noirâtre, plus sombre le long de la côte des supé¬ 
rieures et des bords terminaux aux quatre ailes, les centres plus ou 
moins largement striés de blanc et de roux; supérieures avec trois 
lignes extrabasilaires blanches et noires parallèles plus ou moins 
bien marquées, un trait discocellulaire noir, une série extracellu 
laire de traits nervuraux noirs suivie d’une ligne sublcrminale noire 
bordée de blanc très régulièrement festonnée sur les nervures qui 
se teintent de roux dans la région terminale. Inférieures avec le 
centre blanc, un petit point discocellulaire, une fine extracellulaire 
arrondie et la région terminale rembrunie, les nervures marquées 
d’un point subterminal à l’emplacement de la ligne. Franges couleur 
du fond. Dessous blanc, grisant aux supérieures, chaque aile avec 
un point, une extracellulaire et une subterminale arrondies, la côte 
des supérieures coupée de traits blancs et noirâtres alternés dans la 
seconde moitié. 

Tucuman; deux paires. 

Cette espèce est voisine de T. frequens Schs. 

Iridopsis piperata n. sp. — 29 mill. — Dessus des ailes blanc, 
mais entièrement saupoudré d’écailles rousses, brunes et noires, à 
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ce point que les dessins ne se distinguent qu’à grand’peine. 
Supérieures traversées par deux lignes rousses, une extrabasilaire 
légèrement arrondie et une extracellulaire quittant le bord interne 
peu après le milieu, remontant obliquement sous l’angle inférieur 
cellulaire, puis, après avoir suivi la 4 un moment, se dirigeant sur 
la cote qu’elle n’atteint pas ; la discocellulaire accumulant les atomes 
avec un point central plus marqué; une fine ligne subterminale 
blanche,sinuée; enfin, une tache subapicale blanche à cheval sur 6 
et qui semble être la caractéristique de cette espèce. Inférieures 
avec un commencement de ligne centrale noire géminée au bord 
abdominal; une seconde ligne, extracellulaire, dentée extérieu¬ 
rement sur le pli cellulaire, rousse, bordée de noir en haut,de blanc 
extérieurement; la ligne subterminale blanche comme aux supé¬ 
rieures; les quatre ailes avec les nervures teintées de roux dans la 
région terminale, les bords dentelés et les franges blanches semées 
de poils roux et noirs. Dessous des ailes blanc, assez sobrement sablé 
d’atomes, les supérieures avec un petit trait discocellulaire, les 
quatre ailes marquées en partie d’un point terminal noir dans le 
creux des dentelures, comme d’ailleurs en dessus. 

Angasmarca, Pérou; une $>. 

Stenalcidia curvifera n. sp. — 24 à 26 mill. — Dessus des 
quatre ailes d’un gris cendré semé de fines écailles, les dessins brun 
jaunâtre. Supérieures avec la côte coupée par des points noirâtres 
assez régulièrement espacés; les quatre ailes traversées par deux 
séries, de points nervuraux noirs garnis d’écailles jaunes, la pre¬ 
mière passant sur les discocellulaires qui sont marquées d’un assez 
gros point; la seconde, extracellulaire (dans l’un des exemplaires 
on distingue une véritable ligne extracellulaire géminée); le bord 
terminal légèrement festonné, marqué d’un point entre chaque 
nervure. Mais ce qui caractérisera cette espèce, ce sont : aux supé¬ 
rieures, un commencement de ligne subterminale géminée à centre 
blanc qui, du troisième quart du bord interne, traverse en zigzag le 
pli sousmédian formant une sorte d’S du bord à la 2 ; puis, aux 
quatre ailes, une série subterminale de points intranervuraux 
blancs assis sur l’accumulation d’atomes des bordures. Franges, 
tête et corps concolores. Dessous blanchâtre, chaque aile avec un 
point discocellulaire. 

Angasmarca, Pérou; plusieursçfçf, deux $$. 

Stenalcidia illineata n. sp. — 29 et 30 mill. — Dessus des 
quatre ailes d’un gris carné semé de fines écailles brunes qui s’ac¬ 
cumulent sur les bords terminaux, à l’emplacement de l’extraba¬ 
silaire aux supérieures et des lignes médiane et extracellulaire aux 
inférieures; les premières ailes avec la côte fortement striée de noir, 


une tache discocellulaire ovale oblongue bien typique et deux points 
noirs géminés sur le milieu de la sousmédiane faisant partie (rime 
série de points ncrvuraux commune aux quatre ailes et formant 
assez bien une double série médiane. Inférieures avec une ombre 
discocellulaire; les quatre ailes avec le bord terminal denLelé, un 
point intranervural noir dans le creux de chaque dentelure et la 
frange concolorc. Dessous grisâtre avec les points terminaux 
comme en dessus, les taches discocellulaires et l'apex des supé¬ 
rieures pâle. Tète, corps et franges couleur du fond. 

Tucuman ; deux çfcf . 

Cymatophora? fumigrisea n. sp. — 32 à 40 mill. — 
Dessus des quatre ailes grisâtre, les dessins d’ailleurs confus et 
fort souvent fondus dans le fond, noirâtre pâle. Us se composent 
aux supérieures de trois lignes transversales partant de la côte à 
distances égales (extrabasilaire, médiane couvrant la discocellulaire 
et extracellulaire) fondues dans le fond, au centre de l’aile, et ne se 
retrouvant au bord interne que par des lignes indistinctes; ces trois 
départs de lignes, d’ordinaire bien marquées, sont suivis d’une 
ombre subterminale assez large, notamment à la côte, laquelle est 
bordée extérieurement par une ligne dentée, pâle; l’apex est éclairé 
d’atomes pâles. Les inférieures traversées par plusieurs lignes assez 
indistinctes avec l’ombre subterminale bordée comme aux pre¬ 
mières ailes; les franges grisâtres. Dessous des quatre ailes blanc 
grisâtre avec une bande subterminale noirâtre commune, généra¬ 
lement continue, et un point discoïdal à chaque aile, celui des 
supérieures plus gros. Tête et corps couleur du fond. Cette descrip¬ 
tion est faite sur les exemplaires les mieux marqués; dans certains 
autres le lavis gris du fond des ailes devient presque uni, absorbant 
à peu près tous les dessins. 

Àngasmarca, Pérou; une série çf et $. 

Cette espèce est fort voisine de Cimatophora? Chanchani Dogn. 
que j’ai reçu, également en nombre, d’Arequipa et qui est tou¬ 
jours marqué en dessus de points discoïdaux bien visibles et n’a 
pas, en dessous, l’ombre subterminale large et continue de 
fumigrisea . 

Marragodes comminuta n. sp. — 16 et 17 mill. — Fond des 
ailes d’un blanc jaunâtre entièrement recouvert de stries brun noir, 
au milieu desquelles on distingue le point discocellulaire, plus gros 
aux supérieures, et deux lignes à chaque aile, l’extrabasilaire arron¬ 
die et la subterminale deux fois coudée, largement dessinée aux 
premières ailes, l’antémédiane assez droite et l’extracellulaire 
arrondie aux inférieures. Tète, dessus du corps et franges conco- 
lores, dessous pareil, peut-être un peu moins chargé d’atomes. 

Tucuman; cinq 
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Tephrinopsis memor n. sp. — 23 à 27 rnill. — Dessus des 
ailes gris cendré semé de fines écailles noires, les supérieures avec 
les dessins brun noir suivants : une ligne extrabasilaire à peine 
infléchie extérieurement et immédiatement suivie d’une seconde 
ligne plus épaisse, infléchie intérieurement au-dessus de 1 et se 
coudant légèrement avant la côte, où elle s’écarte plus de la pre¬ 
mière qu’au bord interne (dans certains spécimens, ces deux lignes 
ne sont représentées que par des points au bord interne et parfois 
à la côte); une troisième ligne, subterminale, noire, part du bord 
interne au dernier cinquième, se courbe intérieurement jusque non 
loin de l’angle inférieur cellulaire, se recourbe extérieurement 
jusque sur la 6, où elle est coupée de ferrugineux, puis rentre 
vivement à l’intérieur sur la côte, formant ainsi un angle vif; cette 
ligne est suivie d’une ombre terminale qui couvre tout le reste de 
l’aile, mais cette ombre est coupée par une lueur cendrée qui 
continue l’angle vif de la 6 à l’apex, en sorte que la ligne subter¬ 
minale semble comme interrompue et aboutissant à l’apex. Les 
dessins dans cette espèce paraissent fort variables; dans l’un des 
spécimens, tout l’espace médian est roux, ainsi que la subterminale; 
dans un autre, celle-ci manque comme les deux premières lignes, 
ou plutôt, n’est indiquée que par un fin trait roux. Aux inférieures, 
les stries du fond indiquent deux lignes transversales et une ombre 
terminale. Franges couleur du fond. Dessous avec les côtes s’éclai¬ 
rant de jaunâtre; les supérieures rappelant en dilués les dessins du 
dessus; les inférieures bien saupoudrées d’atomes. 

Angasmarca, Pérou; plusieurs cfcf, une Ç. 

Mychonia divaricata n. sp. — 24 mill. — Espèce bien voi¬ 
sine de M. corticarici H.-Sch., mais elle m’en paraît différente, les 
supérieures ont l’apex moins profondément échancré et les 
nervures 3 et 4 plus divergentes et arrondies que dans l’espèce 
d’Herrich-Schæffer. Dessus des supérieures fauve brunâtre, avec 
un point discocellulaire, une ligne antêmédiane droite et une 
subterminale rougeâtres; ces deux lignes ponctuent les nervures de 
petits points souvent accompagnés de blanc, et leur direction est 
semblable dans les deux espèces. Dessus des inférieures, de même 
tonalité que les premières ailes, mais plus pâle, le point discocel¬ 
lulaire à peine indiqué et avec une série subterminale arrondie de 
petits points nervuraux. Franges couleur du fond. Dessous plus 
pâle que le dessus, avec les séries subterminales de points nervu¬ 
raux comme en dessus. Tête et corps couleur du fond des ailes. 

Angasmarca, Pérou; un çf. 

Mychonia rubida n. sp. — 26 mill. — Dessus des supérieures 
brun rougeâtre uni, finement strié de noir, notamment à la côte et 
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au bord terminal, avec un point cellulaire hyalin et une série extra¬ 
cellulaire peu distincte de tout petits points nervuraux bruns 
ponctués de blanc ; frange brun rougeâtre. Dessus des secondes ailes 
également brun, mais surtout sous un certain angle, â reflets gris 
violacé, avec un petit point discocellulaire et une série extracellu¬ 
laire de petits points nervuraux; la frange brun rougeâtre. Dessous 
comme le dessus, mais les inférieures de tonalité plus grise, moins 
rougeâtre; les stries plus distinctes aux inférieures; la frange res¬ 
tant rougeâtre aux quatre ailes. Tête et thorax brun rougeâtre, 
dessus du corps brun grisâtre. 

La Oroya, Carabaya, Pérou; un r$ bien frais. 

Meticulodes rufaria n. sp. — 28, Ç 33 mill. — Dessus des 

ailes d’un fauve roussâtre, les supérieures avec deux points disco¬ 
cellulaires noirs et deux lignes transversales brun noir, savoir : une 
antémédiane formant demi-cercle de la côte à la nervure médiane, à 
travers la cellule, puis repartant de la médiane plus près de la base 
et se dirigeant obliquement sur le bord interne, où elle se rapproche 
beaucoup de la seconde ligne ; celle-ci quitte le bord vers le troi¬ 
sième quart, forme une petite saillie extérieure arrondie entre 
1 et 2 et remonte presque droite à la côte, assez parallèlement au 
bord terminal; cette seconde ligne est bordée extérieurement de 
gris. Une série de petits points terminaux noirs entre les nervures. 
Inférieures d’un ton plus pâle que les premières ailes, avec une fine 
subterminale, mieux marquée au départ du bord abdominal et la 
série des petits points terminaux comme aux premières ailes; les 
franges couleur du fond. Dessous fauve, les inférieures plus semées 
d’atomes, avec les lignes et les points du dessus atténués; les infé¬ 
rieures marquées en plus d’un petit trait discocellulaire noir et les 
points terminaux des quatre ailes bien marqués et ponctués de 
blanc. Tête et corps concolores. 

Angasmarca et Trujillo, Pérou; une paire. 

Cette espèce ressemble assez à Azelina vulpecula Dogn., mais les 
antennes du çf, pectinées dans celles-ci, sont simples dans rufaria. 

Pero atridisca n. sp. — 35 mill. — Dessus des supérieures 
gris brunâtre, l’apex gris-blanc avec une série terminale de petits 
points intranervuraux noirs ponctués de blanc et une ligne trans¬ 
versale brun noir largement ombrée au départ du bord interne 
qu’elle quitte au troisième quart pour former un coude extérieur 
arrondi entre 1 et 2, s’infléchir intérieurement, puis reformer un 
nouveau coude arrondi extérieur, entre 4 et 6, et de là joindre la côte 
obliquement. Dessus des inférieures blanchâtre avec une line sub¬ 
terminale arrondie et la série de points terminaux comme aux pre- 
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mières ailes. Dessous des quatre ailes blanchâtre, sobrement semé 
d’atomes noirs, avec les points terminaux et la ligne des inférieures 
comme en dessus, les inférieures marquées en outre d’un très gros 
point noir, discocellulaire, arrondi, qui me paraît tout à fait typique. 
Sans lui, je n’aurais pas nommé l’unique exemplaire que je pos¬ 
sède d’Angasmarca, Pérou, à cause de son état défraîchi, et la des¬ 
cription doit sans doute, de ce fait, se trouver incomplète sur certains 
détails. 



